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Seulement 1 %
cite en 1er l’apport des nouvelles technologies comme 
élément primordial du bien vieillir à domicile

Seuls 7 %
placent les aides Ȗnancières 
publiques comme moyen 
indispensable pour faire face 
à leur perte d’indépendance

Face à la dépendance, la conȖance est faible dans les aides 
publiques et les technologies

49 %
placent l’intervention à 
domicile de professionnels 
qualiȖés comme 
indispensable pour 
aaborder leur dépendance 
sereinement

63 %
estiment que la possession 
de moyens Ȗnanciers 
sufȖsants est une condition 
nécessaire au bien vieillir

Finances et aides de professionnels, deux conditions pour bien 
vieillir à domicile

Total des citations

Citations de premier rang

Seulement 

8 %
considèrent l’absence 
dd’aide de proches 
comme une 
problématique 
importante

39 %
craignent de ne pas pouvoir 
assumer le coût des prestations 
de maintien à domicile ou 
de prise en charge en 
établissement spécialisé

Des préoccupations Ȗnancières qui s’imposent massivement face 
aux problématiques familiales

Total des citations

40 %
parmi ceux ayant pris 
des dispositions pour 
compenser la baisse 
de leurs revenus à 
lla retraite, estiment 
pouvoir Ȗnancer leur 
future place en EHPAD

78 %
estiment ne pas avoir 
les moyens de 
Ȗnancer leur prise 
en charge en EHPAD

50 %
estiment le coût d’une 
place en EHPAD 
à 2 000 €/mois*

*Coût moyen en 2017 selon 
le Ministère des Solidarités 
et de la Santé : 1 953 €

Plus de 3 retraités sur 4 estiment ne pas avoir les moyens de 
se Ȗnancer une place en EHPAD

ENQUÊTE INÉDITE AUPRÈS DES RETRAITÉS :

Face à la dépendance, les préoccupations 
des retraités portent davantage sur 
des questions Ȗnancières que familiales


